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Monsieur N. CHOQUETTE, de Saint - Eustache, 


MALADE DEPUIS LONGTEMPS DE BRONCHITE. 


sEs MÉDECINNX NE POUVAIENT RIEN FAIRE POUR SON CAS—UNE 


FOULE DE REMÈDES PRIS SANS SOULAGEMENT NOTABLE. 


—— LK—— 


VIN MORIN CRESO-PHATES 


LA GUERI RAPIDEMENT. 


La Bronchits est très certainement la maladie la plus commune de nos jours, 
Das milliers de personnes sa d“barrasseraïent bien vite de cette alf-ction grave, con- 
disant souvent à la C'onsomption, si elles savaient emnloyer be suITE le ‘ Vix Morix 
CRÉSOPHATES, Île SEUL ET VÉRITABLS remèds connu ju:qu'à. nos jours pourtonutes les 
malaties, soil ‘le la gorge, soit «des poumons. 

Nous publions ici le témoignage important d'un de: primiers citoyens de Saint- 


Eustache, Monsieur N. CuoouEerrs Ce vénérable vieillard était atteint d'une forte 
bronchite qui ne iui laissait aucun repos, mile jour, nila nuit, Ses soutffranc's s'ag- 
gravaisal eucors dans la mauvaise saison. 


A Saint-Eustache, comme partout ailleurs, le # Vis Monix CRÉSGPHATES est 
très avantageusement conou. Les marchands le vendent tres-hien, re peuple sait en 
apprecier la Valeur incontestable, Monsieur CHoQuETTE voulut aussi essayer ce remeèile 
tant vanté, [fat confiant et persévérant, prit pendant un certain temps le :‘ Vix Morix 
Cnëso puatks et fut guéri d'une maladre qui le minait depuis longtemps. Nous avons 
fait visite nous-mêmes à M. (CHoQUETTE, dans le courant de l'automne dernier, Nous 
fames recu par ce vénérable vieillard, avec politesse et courtoisie Après nous avo:r 
raconte Jui-:1 8m sa longue maladie et sa guérison étonnante, il ajouta qu'il ne passait 
pas une occasion favorable sans recommander le ‘* Vix Momix CRÉso-rHares."" Cette 
préparation magistrale gusrit sans retour loutes les maladies du Pouinon et de la Gorge, 
tels que: Toux, Rhume, Bronchite, Catarrh+, Faiblesse (G nérale, Tendance à la Con- 
somption, Infliammation du Poumon, Hemorrhagie, Vomisssments de ‘Sang, Coque- 
lurhe, D) phierie, etc s 

Voyez toujours 4 ce qu'on vous donne, pour loutes maladies des Poumons ou 
Mai detrorge, le: Vis Monix CRÉSO-PHA\TES ‘et n'acceplez at CUx AUTRE remède à la place. 


SE VEND PARTOUT. 


FLEUR 
5,000 PERSONNES 


OUR acheter,chacune,un chapeau de 50e., 75e , 81.00,81.50. 
82.00, 82 50— Noir, Gris ou Brun—Aussi : 


500 Hommes 


OUR des habillements de 83.00, 83 50, 84.00, 84.50. 85.00 | 

86.00, 87.00, 83,00, 89.00, 810.00, 812.00, 813.50, 815.00 

et 816.50, valant presque le double de ce que nous vous de- 
mandons; vous le constaterez en les voyant. 


D. W. FLEURY, 


564, RUE MAIN. 


De 


Vis-a-vis l'Hôtel Brunswick. 


N. B.—Nos Habillements pour bicvclistes viennent d'ar- 


ils sont de 84.0C en montant. 


D». W, FLEURY: 


vom LIBRAIRIE 
NORTHERN PACIFIC ST-B0NIFACE 


| RUE DUMOULIN. 


,B. KÉROACK. 
| (Successeur de MA, Kéroack 


Venant de recevoir une forte importation 
{A'Europe, continuera comme par le passé à 
vendre : arlicles de fantaisie et de piété, 
elleta classiques, carrcs, imagss, tapisse- 
| fes, encres françaises, papeterie, livres ‘le 
| Loutes sortes, bronze d'église, etc., elc., à 
des prix détiant toute compétition. 

Les ordres par !la malle recevront une 


river ; 


SI VOUS PROJETEZ 
DE FAIRE UN . .. 


Voyage dans jationtion spéciaie. 1-79 
Le Sud de la L. | 
Californie, Les Experts... comme 


nourriture , 1ls disent que ce n'est 


L'Est du Canada 

Ousn'importe | 

Quelle direction 

sud, Est | qui roduisen 
(10! Ouest, ont ds dents magnifiques. 


W. J. BOYD 


pas le sucre qui gâte les dents et 
l'estomac, mais l'acide des fruits qui 
parfois entrent dans la confection des 
bonbons, les nrgres, dans les pays 
le sucre, sucent Ja 


sucre constamment et ils 


Adressez-vous à 
Confectionne les bonbons avec iles 


Agent le plus proche 
sucres très purs el avec une garan- 


Du Northern Pacitic 
Ou écrivez à 


tie très sûre 


| 
| 
| 
{ 
' 
Es 
| 
| 


| Mervez-vous du nouveau carrosse «le M. 


ent dent, Winates.| J)JENIS D'AOUST 


CHAS SO FEE, _ 
UP, AT. A. St. Paul | M. Daoust a recemment achete la ‘‘ Mu- 
— : ———— | niloba Livery Stable,” 
; pe 362, RUE GAR :Y. 
L ALCOOLISME GUERI Voitures à louer jour et nuit. 
INSTITUT | | Telepiose 141. 


TéLESPHORE PELLETIER 


| —— ÉPICIER — 
On parie f'ançnis 


num | Privisio.s. Fruis, T bac, P:pes, 


Ü JOSBPH LECOMTE ‘e"“* 


Notaire Pablic. 
TERRES 
Dans Toutes les 
Françaises du 


EVANS GOLD CURE 
59, Rue Adelaiio Winnipeg. 


Cure garuitie et pe 
toins ni d 


rinnanente 


plais de 


baire d'aucun stimulant, oumor 


phive 


outes les spé. 


Assortiment complet dans t | 
Une visite 


| cialis mentionnées plus hau 


A VENDRE. | su Hit pour s'en convaincre 


PRIX LES PLUS BAS DU MARCHE. 


On achète les produits de la campagne 
aux plus hauts prix. 


AVENUE TACHÉ, SAINT-BONIFACF. 
la 28-11-94 


Paroisses | 

Manitoba | 
Argent à Préter 

366 Rue Muin - Winnipeg 


A Hesoin| -—-— LT 


LE MANITOB 


+ - - — ——— 


JOURNAL HEBDOMADAIRE 


JOSEPH BERNIER, 


Avocat, Directeur. 


A. J. H. DUBUC. 


AVOCAT, S')LLICITEUR, 
ETC. ETC, 


435,—RUE PRINCIPALE,--435.| s'étend une région pittoresque, | de 


Winnipeg. 


Porte voisiae de la Banque Hochelaga. 


Teléphone, 334. - L 
Theo. Bertrand, 


AVOGAT ET NOTAIRE, 
HOTEL -- DE -- 
SAINT-BONIFACE, - - 


MAN. 


A1F. J. ANDREWS. 
JosErh BERNIER. 


Andrews, Pitblulo & Berer, 


AVOCATS. 


No. 263, rue Principale, Winnipeg. 


Tel. No. 427. B. de P. No. 1289. 


Dr J. H.0. LAMBERT, 


VILLE, 


1. Pirsrano. 


NOTAIRE, 


NOTES HISTORIQUES suK | avait lieu vers le temps où Léon | 
| 


SAINT-LEON | XIII monta sur la chaire de |exclusivement. 
si Saint-Pierre. (Cette vcoincidence | Année Baptème Mariage Décès 
À l'est de Miami et de Carman | porta Mgr Taché, archevêque, | ID 2... 0: 1 
Saint-Boniface à placer la 1880 ....… 19... 1... 2 
couverte d'innombrables mame-|n0uvelle colonie sous le patro-| 1881 16... 2...... 4 
[lons, traversée dans la plus [nage de saint Léon-le - Grand, | . noue . ns Sense N 
| RS RE PS ne | patron principal du nouveau | 1383 ...... : …... ’ cv. 

£ I nb Eee +4 Pontite, et à lui donner le nom| 138384 ...... 32...... S....- 4 
par la rivière ‘lembina,” et | même du grand docteur de l'E-| 1885 ...... 20... 9... 8 
appelée autrefois, pour cette rai- | glise. C'était inscrire, d’une cer- | 1836 A PORT S, + sit 
son, “ Montagne de Pembina.” | taine manière, dans le nom même | 1897 ....… 82... 6... 5 
Il y a vingt-cinq ans. cette con- | de la colonie, la date” de pire 1888  … B.... ù 
trée n'avait pas un seul habitant; | établissemnt. La nouvelle “ mis- RL a À 
ne à ’ * | sion” ou “paroisse de Saint-Léon” 1890 ..…. .38...… 5... 4 
elle était seulement sillonnée de | comprenait toute la Montagne de 1891 31... 8. 5 
temps à autre par quelques chas- | Pembina. L 1892 D 2 
seurs, sauvages ou métis. Au- L'archevêque fit d'abord visiter 1098... LPS L...... 10 
jourd'hui elle possede cinq pa-|les colons par le R. P. Gladu, 1894 ......82.... 6... 10 
roisses catholiques, Saint-Léon,!O. M. I Ii établit ensuite à 1895 ..… 1. L… 10 
Bloc de la Banque d'Ottawa, Saint-Alphonse, Notre-Dame de |Sain:-Léon, le S septembre 1879, 1396 ....… 38... 1... 9 
urdes, Bruxelles et Maria-|le Rev. Théobald Bitsche, mis- 1897 ..... nn. 4... 10 
polis. sionnaire du Précieux Sang, pre- 18595 ...… 30... AT 4 
Les premiers colons arriverent | mier prêtre qui a réside à la tes LE 
dans la Montagne de Pembina | Montagne de Pembina. Cedigne Totaux... 559 75 135 

au mois d'août 1877 (C'étaient | pasteur, originaire d'Alsace, attira Ainsi il y a eu à Saint-Léon. en 
Olivier et Frédéric | | prend | 


Gradus du Collège Victoria, de Mont- 
réal, et de l'Umwversité de Manitoba, 
Médecin de la Maternité tenue par les Sœurs 
de la Miséricorde, 864, Broadway, Winhipeg. 
Suit l'Hôpital de Saint- Boniface. 
Heures de bureau. 8à9h.a. m., 12à 2h.p. m., 
et6à 8h. p. m Téléphone 1245 
Résidence: Rue Saint-Honifnace 


J. A SENECAL 


Entrepreneur -Architecte. 

A construit les hôpiltarx de St-Boniface 
et d'Edmonton, l'eglise de Ste-Anne, le 
couvent de St-Jean-Baptiste, une partie uu 
couvent des SS.1le Jesus-Marie, à Winni- 
peg,rt construit actuellement le couvent 
de St-Boniface. 


J . A L2 
St-Bonifare, - 


Du noulin, 


Senecal, 
Manitoba. 


‘“ C'est vers l'an 1730, dit le Dr Ashe, 
‘“ que fut fabriquée pour la première fois la 
bière Porter, à Londres.” Ce nom fut 
donné au nouveau breuvage du nom des 
Stalwart Porter, les principaux consom- 
mateurs d'alors qui se ressentirent beau- 
coup des proprietés fortifiantes de cette 
bière, 


| 
| 


| 
| 


! de choisir leurs terres. 
ce choix eut été fait, les quatre 
hommes laissèrent les femmes et 


| Lafre- | à Naint-Léon un certain nombre | 99 ans, 55% baptêmes, 135 décès 
nière, père et fils, de la paroisse | de familles allemandes. On en|et 75 mariages. La moyenne des 
de Nainte-Croix (Ont); Joseph | compta jusqu'à une quarantaine, | naissances a donc été, durant 
Charbonneau, de la ville de Saint- | dans les annéesqui suivirent son | cette période, de 20.2: celle des 
Hyacinthe (Québ), et Daniel | arrivée. décès de 5.9 et celle des mariages 
Fraser, des Iles Vertes (Québ.). Une maison de 20 pieds de lar-| de 3.7. En 20 années, les nais- 
Les _trois premiers avaient une |geur sur 40 de longueur fut cons- | sances ont dépassé les décès de 
famille; le quatrième était un |truite pour servir à la fois d'é-| 424 La population de langue 
jeune homme non marié. glise et de presbytère. La cons-| française augmente donc rapi- 
Il s'arrétèrent sur les bords | tion donna lieu à des dissensions | dement dans la Montagne de 
d'un petit lac, près de l'endroit | ficheuses. Une partie des habi-| Pembina par l'excès des nais- 
où est maintenant l'église de |tants voulaient que la maison de | sances sur les décès. Elle aug- 
Saint-Léon. Leur plus proche | Diea et de son ministre fut bâtie| mente par une autre cause qui 
voisin était à trente milles. | au village même: M. Bitsche et longtemps même a eu le premier 
Il fallait aller jusqu'à Emerson, | les autres habitants choisirent|;ano l’arrivée de nouveaux co- 
c'est-à-dire franchir quatre ving.s|un autre emplacement, à un red 
milles, pour trouver un magasin | quart de mille environ du vil- Cependant la paroisse de Saint- 


et acheter un poele ou une char- | lage, sur une petite éminence | Léon s'est trouvée durant quel- 


rue. 
Le premier soin des colons fut 
Quand 


solitaire, entre le lac dont nous | ques années dans un état de crise. 
avons parlé et un autre un peu | Pendant les premiers temps de 
plus grand. Ce dernier parti | la colonie, les hahitants avaient 
fut adopté. Mais il y eut dès | été favorisés comme nous l'avons 
lors, dans quelques habitants, | qit de bonnes récoltes. Malheureu- 


son origine jusqu'à l'année 1899 Es 


Evitez... 


les enfants sur les bords du lac et 
[se rendirent à Emerson pour 
prendre leurs titres d'inscription. 
Revenus à la Montagne de 
Pembina ij se hâtèrent de ra- 
masser du foin pour leurs ani- 
maux et de se construire des 
AS 1 »? d - 
Cite bière rloans l'appétit et régu- chantiers, ou cabanes en lo 
lanse le système. | gues. Léon Charbonneau, le pre- 
Boutrilles de toutes dimensions à | mier enfant de la colonie naquit 

partir d'une demi-pinte. : : | 

a cette epoque. 

L'hiver fut très doux, ce qui 
EDWARD L. DREWRY rendit moins pénible l'impertec- 
Manafactarier et Importateur. tion des abris construits à l’au- 
225.98 WINNIPEG. 


Les noms de Porter ou Biere orte 
sont synonymes. Nous desirons atli- 
rer votre aitention sur celte bière faite 
de drèche pure (résidu de l'orge) et 
‘« houblon et très réconfortante pour 
les malader, à cause de sa saveur parti- 
culière, 

Par ses qualités loniques, elle est 
azréable au pa ais blasé. 


tomne. Le printemps arriva 
- | bientot, et avec lui commencèrent 
les travaux de culture. Pour la 
première fois depuis le commen- 
cement du monde, la charrue re- 
tourna le riche sol de cette fertile 
contrée. | 

Pendant que les colons se 
x pe: ivraie ux premiers défriche- 
En prenant trois fois par ss ‘Le ce mo de 
JRPEORENREEE de ... | voir arriver huit autres Cana- 


| diens-français avec leurs familles: 
VIN | ATUREL LXTR À Edouard  Labossière, père, et 
Edouard  Labossière, fils, de 


Saint-Ours: Bruneau Charbon- 
neau, de la même paroisse ; Louis 
Poulin, de Saint - Hyacinthe; 
Eugène - Herménégilde Bes- 
sette, Jacques  Landerson et 


>n François Langlois 
RICHARD & LCI E. on bastite Martin, 
| 
| 


L'Appauvrissement 
Du Sang, 


De... 


T. G. Bright & Co. 


S1.25 le Gallon. 


Eu- 
D ee sèbe Hébert et d'autres arrivè- 
Tel. 133,865 RUB MAIN. "VINNIPEG | rent peu après. Bientôt une flo- 
+ rissante colonie peupla cette soli- 
+ tude séculaire. 
ve D'année en année, elle aug- 
M ° menta en nombre. Des 1%%1, 


Le 
ne elle comptait plus de 50 familles, 


+ LL . . 
e* JOBN THOMSON & C0. ©, et en outre une trentaine de jeu- 


+” TT *% nes gens possédant des ter 
2 s de Pompes $0|!1°% 60 maisons habitées et plu- 
epreneur . : . 

ee - P'°Funebres .” sieurs autres en construction, 30 
% Ouvert jour et nuit. KL chevaux, plus de 30 pue 2 
“ , : . 

+ Rue Principale. ® bœufs, une centaine de vaches 

d pour le moins, 300 jeunes bœufs 


©  WINNIPEG L 
L 


© Service de le@ 
© classe. © 
L LL 


et génisses, un nombre considé- 
rable de porcs, de poules et d'au- 
tres oiseaux de basse-cour. 

d Des récoltes abondantes mirent 
l'aisance dans toutes les f2milles 


ARE Cr RAS es a 1 
Un village se forma peu à peu 
GRATIS au sud-ouest du lac où les pre- 
levense miers colons s'étaient  arré- 
\]} |tés. Antoine Messner, d'Ontario, 
| y étabiit des les premiers temps 
à " lun grand magasin, et, en 1831, 
| Nous donnons . à . : 
cette belle montre à | un important moulin à farine, et 
WW la personne qui ven- : 5 ne. 
/ dra une douseine de | une sClerle à vapeur. 
LE N pour fauves lo D, Deux autres magasins firent 
(A coms lun. En D) bientot concurrence au fremier. 
À ares, nous vous D! [1] y eut en outre 3 hotels, dont uu 
il enverrons franco les . 
| [NA boutons, ainsi que pour vendre en gros, 1 moulin 
| ‘ otre liste de pri- « . : . 
ï HE LET Pas d'argent D | à faire de la farine 
| tous parut vos D | d'avoine, 1 casseur, 2 étables pu- 
\\ | am, envoset Par D | bliques, 2 forgeronss 1 sellier. Le 
\E enverrons la mo tre & | village comptait 27 maisons et 
AL \ frauco, Nous don- | .® ; . : 
\ AUR ons aussi des vis | eNVITOn 300 habitauts. 
ons, Ce éons, | , . : 
sndauz dur tu, L'établissement des premiers 
\ NS O cel: « b) . 
NN are ques lien. M | COlOns à la Montagne de Pembina 
res d'ouvrage. ———— 
C'EST BIEN MÉRITÉ 
” Mentionnez?c fiournal quand vons écr | La fa cur dont jouit le BAUME RHUMAL 
: | auprès de tous les malades att-ints de 
The NATIONAL WATCH â JEWELRY Co rhume, toux, grippe, bronchite, est due à 
TORONTO. su grande rapidité d'action et à son i:sur- 
RARE TP EN I  mee ; | passabie ellicacile, 


une opposition presque systéma- | sement ils abusèrent des dons de 
tique à l'égard du prêtre, source | ]a Providence pour s’abandonner 
de faibiesse pour la colonie. au goût de la boisson et 

Cependant les colons s’établis-| aux dépenses de luxe. Une 
saient sur tous les points de la | série de mauvaises années survint 
Montagne de Pembina, les uns ca- | bientôt, châtiment inévitable de 
nadiens - français, les autres | ces sortes d'excès. Plusieurs ha- 
français et belges. Un seu!|bitants ne surent pas faire dans 
prêtre ne pouvait suffire à la des-| ]eurs dépenses les retranchements 
servir. Mgr Taché démembra de | que Dieu opérait dans leurs reve- 
Saint-Léon en 1883 la paroisse de | nus. De plus, lancés tous dans la 
“ Saint-Alphonse,” qui reçut, dans | grande culture, ils durent, dans 
la personne du Rev. M. Cam-|]es mauvaises années, en suppor- 
peau, son premier et zélé Curé, | ter les lourdes charges, sans que 
et, en 1891, celle de“ Notre-Dame | jes trais fussent alors compensés 
de Lourdes, L qui fut confiée aux par les recettes. Par l'effet de 


chanoines réguliers de l'Imma-|6ette double cause, un assez 
culée Conception, venus de | grand nombre d'habitants se trou- 
France. A son tour, la paroisse | rérent bientot grevés de dettes 


de Saint-Alphonse donna nais- | considérables, pour lesquelles ils 
sance en 12 à la paroisse de | devaient payer le 8, le 10, le 12 
Bruxelles,” formée surtout | et le 15 pour cent d'intérêt. Le 
de belges et confiée, lors de! illage de Saint-Léon, que tout 
de sa fondation, au Rev. M. Wil-|le monde avait salué quelque 
lems, prêtre de Belgique : et tout temps comme le noyau d'une 
recemment, en 1899, à la paroisse | ;i]le, mais où, hélas! on avait vu 


de * Mariapolis,” où se trouvent | jusqu'à quatre hôtels ouverts 
beaucoup de Canadiens-français. à la fois, disparut plus vite qu'il 
Ces démembrements et ces fonda-| ne s'était formé. La plus grande 


tions en préparent d'autres. Saint- partie des familles allemandes, 
Léon couservera toujours l’hon-| 4e vivant même de M. Bitsche, 
neur d'avoir été la mère-église de | émigrèrent au Dakota ou en d'au- 
toute la Montagne de Pembina. |tres r'gions. 

Le Rev M. Bitsche, premier Mais depuis la construction de 
curé de Saint-Léon, mourut au | l'église et du couvent, une nou- 
au mois de mars 1892. Mgr|velle ère semble s'être levée pour 
Taché confia alors la paroisse aux | Saint-Léon. Trois écoles de lan- 
chanoines réguliers de l’Imma-|gue française sont fréquentées 
culée Conception, établis à Notre-| par une nombreuse jeunesse 
Dame de Lourdes. Ceux-ci, faute | celle des Sœurs par plus de 80 
d'un personnel suffisant. la laisse- | enfants. L'ancien village n'existe 
rent, au bout de deux ans entre les | plus ; mais un nouveau village 
mains du Rev. M. Pelletier, après | s'est reformé autour de l'église et 
avoir réuni 170X pias:res pour | comprend déjà une quinzaine de 
la construction d'une nouvelle | maisons, avec un casseur, une 
église. Le Rev. M. Pelletier ad- | scierie, 2 petitsmagasins, 1 étable 
ministra la paroisse pendant | publique, etc. La paroisse comp- 
deux ans, bâtit la nouvelle église, | te 89 familles ayant feu et im- 
commençi uu nouveau presby-| meuble, outre un certain nom- 
tère et laissa en mourant de pro- | bre d'individus qui ne sont pas 
fonds et  unanimes regrets | encore établis sur des terres : tous 
parmi ses paroissiens. Il était | ensemble formant une population 
gravement malade à l'Hoôtel-Dieu | de 597 personnes, dont 361 com- 
de Montréal, lorsq@ un incendie! muniants; possédant 297 che- 
subit consuma la maison bâtie par | vaux, 205 vaches, 350 autres bêtes 
M. Bitsche dans les premières | à cornes, 428 porcs. Les habi- 
années de la colonie et qui avait | tants ont acquis plus d'économie 
serviquinzeans d'église et de pres- | et sont remplis de confiance. S'il 
bytère. Apres une courte et fruc- | plait à Dieu de donner quelques 
tueuse admistration intérimaire | bonnes années, Saint-Léon retrou- 
du R:v. M. Béliveau, Mgr Lan-|vera une prospérité supérieure À 
gevin nomma à la cure de Saint-| celle de ses plus beaux jours et 
Léon le Rev. M. Perquis, antérieu- | deviendra l'une des plus belles 
rement curé de Fannystelle, puis | paroisses du Manitobe. 
de Naint-Alphonse, qui dans les! DOM MARIE-ANTOINE STRAUB. 
deux années de son séjour bâtit | ee 
un couvent auprès de l'église et! L'industrie du séchage des 
y appela les religieuses des Cinq-| œufs vient de s'établir sur une 
Piaies, établies à Notre-Dame de | grande ligne à Winnipeg, et 
Lourdes. Au mois de novembre | pourra ètre d un grand avantag- 


chanoines réguliers de jl'Imma- de la farine, puis mis en boites. 
culée Conception qui y ont établi 
un prieuré régulier. 


| 


Voici le relevé des baptèmes, traiter de la sorte 20,000 œufs | à 
Ce produit est en 


des mariages et des décès dans la par jour. 
paroisse de KSaint-Léon depuis grande demande au Klondyke. 


1893, M. Perquis quitta la pa- | pour nos cultivateurs. Les œufs | 
roisse de Saint-Léon et Mgr Lan- | sont séchés par un traitement | 
gevin la confia de nouveau aux quelconque, pulrérisés comme | 


La ‘“McCready Evaporating Co ” 
| commencera au mois de jain à| 


EST PUBLIÉ 
TOUS LES MERCREDIS 
A SAINT-BONIFACE, MAN. 


[LE MANITOBA 
| 


Toutes communications concernant le 
Journal ou l'imprimerie, le paiement des 
abonnements où pour impressions, devrou 
être adressées À 


BERUBE & CIE, 
SaixT-Boniracs, MantTORs 
Canapa. 


ns 


Se prépare pour le printemps. Nous sommes 
à la remeontrer avec l'un des plus besux 
ke du Canada. 


BUFFETS EN ORME, 


Avec miroir bisauté, 14x24,3 tiroirs et étagère 
Nos bas prix sont certainement ausel 


11.00 
LL les plus bas prix de n'importe où ati- 
leurs. 


JON RNITURE 


LEON XIII ET LE CONGRES 
DE LA PAIX 


Voici le langageïde Léon XIII, 
à propos du Congres de la paix, 
qui s'ouvrira ces Jours-ci en Hol- 
lande : 


‘* Notre pensée envisage l'acte 
ue nous avons devancé de notre 
ésir et qui éclaire d'un rayon 

consolateur le siecle qui finit, cet 
acte dont le but est est de rendre 
plus rare et moins sanglant le 
joug de l'épée, de préparer une 
vie sociale plus tranquille. 

“ C’est là une mission qui glo- 
rifiera dans l'histoire la de civilisu- 
tior celui qui en a pris l'initia- 
tive. Nous l'avons saluée avec 
empressement et nous faisons des 
vœux afin que les autres inten- 
tions de son autour produisent 
des fruits abondants et gêné- 
raux. 

‘* Veuille le Ciel que ce premier 
essai conduise à résoudre les liti- 
ges pendants entre les nations 
par des forces purement morales 
et persuasives. 

‘L'Eglise ne désire rien plus 
vivement en tant que mère des 
nations, ennemie de la violence 
et du sang versé, chargée d'une 
mission pacifique et pacificatrice, 
non seulrment dans le domaine 
de la conscience, mais dans les 
institutions publiques et sociales. 
Cette mission, l'Eglise l'exerce 
en proportion de la liberté laissée 
à son action. 

‘ Chaque fois qu'elle est inter- 
venue dans les graves affaires du 
monde. l'Eglise a assuré Île 
bien public. Les papes ont sou- 
vent fait cesser les oppressions, 
conjuré les guerres, obtenu des 
trèves, des accords, des traités de 
paix. La civilisations eut péri 
sans l'autorité papale qui refré- 
nait l'omnipotence et revendi- 
quait la suprématie de la raison 
sur la force. 

“ Qu'on se rappelle Alexandre 
II1 et Légnano, Pie V et Lé- 
paute. 

‘* Les oppressions peuvent ça 
et là entraver l'efficacité du pou 
voir religieux, mais au milieu de 
toutes ces vicissitudes, l’Egl.se 
poursuivra sa mission bienfai- 
sante qui embrasse le ciel et la 
terre. 

‘“ Le pur humanitarisme ne 
pourrait pas assurer la prospérité 
vraie et durable. La tentative 
de soustraire la civilisation au 
soufHe du christianisme serait 
vaine.” 


PACIFIQUE CANADIEN 


Billets à destination di- 
recte et temps rapide 
pour. . 
DAWSON CITY 
ET 
ATLIN 
Tarifs à bon marché pour 
l'Europe, Via, Montréal et bateaux 
à vapeurs ligne directe aussi Via 


| New-York. 

| La voie la 

| plus rapide 

| pour tous les 

| points dans l'Est 

| aussi aux Cotes 
du Pacific et au 
:_ Kootenay 


Pour 


pus d'informations, ares vous 
KOBT. KE'Rh, 
Gr out An trafic 
1 16-1-°: jne Wiunipry, Man 


Dan. 4h00 LÉ Éd de... 


+. … 


ee” 


Huguft nÉ 


- 
“ ‘ 
« 


$ 


CR . 
= hosnsrsi L. ss 
| À MER 24 tr a 


de 4 
L) 


EL 
Le 
De 


De Lu + Le 
a cg. 


modifiés; 


cum nées 
CRE nee 


*, 
, 
| 
+ 
LE 
L 
1) 
'& L 2 *| 


Le Manitoba. 


Mercredi. 10 Mai 1899 


M. GREENWAY EN MISSION 

Ua annonce que 
way et MeMillan sont ® à Ottawa 
et qu'ils ont eu avec le gonverne- 
mont une entrevue concernant 
leur inission Cette mission, on 
le sait, est d'obtenir des autorités 
tederales l'abandon des terrai:s 
autorités provin-: 
pour le mo- 
dont les 


scolaires aux 
ciales, c'est-à-dire, 
ment, à M Greenway, 
élections générales approchent, 
et qui a besoin de fonds pour 
dissunuler les trous de sa caisse 
et donner du courage à ses parti- 
Sal. 

Les dépèches qui notent les 
M. Greeway an- 
noncent aussi que jusqu'à pré- 
sent le gouvernement fédéral 
semble favorable à la réclamation 
du gouvernement de Winnipeg. 

Nous éprouvons quelques difhi- 
cultés de croire à cette dernière 
inforination. Le gouvernement 
fédéral a souvent déclaré que, 
pour lui, la question scolaire 
était close. Malgré ses déclara- 
tions, il n'est pas possible qu'il 
n'éprouve point au fond quelque 
doute sur la correction de son 
attitude, et même quelque re- 
mords. [1 sait que les catholiques 
du Manitoba n'ont pas obtenu 
justice et qu'ils n'ont aucune 
chance de l'obtenir de la part du 
gouvernement local. 

Or, parmi les précieuses res- 
sources qui restent au parlement 
fédéral pour soulager la minori- 
té, se trouvent ces terrains sCo- 
laires. La suggestion a souvent 
été taite qu'une indemnité pour- 
rait être accordée aux catholiques 
sur cette dotation, indemnité qui 
leur permettrait de maintenir 
leurs écoles 

Mais si le gouvernement fedé- 
ral déterminait le parlement à 
changer la nature de la dotation 
et à remettre à M. (Greenway le 


agissements de 


surprise qui nous VA 


MM. Green- [cette plaisanterie, nous ne nous 


UNE SURPRISE 
Dans son dernier numéro, la 
“ Vérite ‘ s'’adonne à la plaisante- 
rie. C'est une surprise, mais une 


Pour être la cause et l'objet de 


en plaignons pas  I[ly a si long- 
temps que pareille fête ne s'est 
pas vue dans cette maison. 

C'est bien, mon ami' Tachez 
de garder votre belle humeur. 
Un peu de bleu dans un ciel ha- 
bituellement gris est fait pour 
reposer de bien des peines. 

Mais, imprudent que nous 
sommes! Parler à la “Vérité "de 
nettre du bleu dans ses fenêtres 


c'est assez pour la taire repentir 
de s'être un moment déridée. 
_ D +- D -+ 


REUNION CONSERVATRICE 


[1 y aura, jeudi, le 11 du cou’ 
rant, à S heures p. m.,à l'Hotel 
de Ville de Saint-Boniface, une 
grande reunion de tous les con- 
servateurs du comté de Saint- 
Boniface. 

Le but de cette réunion est de 
procéder à l'élection des officiers 
pour l’année courante et de trai- 
tertoutes les questions intéres- 
sant l'association en général. 

L'association invite les amis 
à s'y rendre. 

Les élections auront lieu d'ici 
à quelques mois ; il s'agit de ral- 
lier nos forces afin de présenter 
aux adversaires un bataillon soli- 
de et uni. 

Ceux dont les nems ne sont pas 
encore inscrits sur la liste électo- 
rale voudront bien se rappeler 
que la liste sera fermée le 16 du 
courant. 


De © 


Notes Diverses 


Les dépêches font mention 
d’une rumeur allant dire que le 
commandant Marchand aurait 
été massacré par des maraudeurs 
aux environs de Fachoda. 

Espérons que cette rumeur 
n'a aucun fondement. Le coura- 
geux et brillant officier qui est 
allé planté le drapeau de la Fran- 


controle absolu des terrains, le | ce au centre de l'Afrique rever: 
gouvernement fédéral se dépar- | ra sa patrie, au service de laquel- 


tirait en mème temps d'un 
inoyen sérieux de rendre jus- 
ties à Ja minorité. Le  gou- 
moquerait 


vernement local se 


le il continuera de mettre son 
intelhgence et son épée. 


Nous publions en Jère page 
des ‘notes historiques sur Saint- 


bien davantage des freins que la | Léon,’ que nous devons à la 


constitution lui impose et des 
justes réclamations de la minori- 
te. [Il n'y aurait plus à espérer 
d'obtenir une indemnité à même 
ces terrains. Notre droit indéni- 
notre quote-part de ces 
terrains se trouverait pratique- 
nent réduit à néant. Nous se- 
rions plus complètement a lÎa 
nerci de ceux qui ont entrepris 
la guerre contre nos croyances et 
notre langue. 

Si M. Greenway 
ces terres, c'est précisément daus 
le but de se mieux outiller pour 
la poursuite de cette campagne. 
Il croit que c’est le dernier obs- 


able à 


plume du Rev. Père Dom Marie 
Antoine Straub. 

Nous recommandons vivement 
à nos lecteurs la lecture de cette 
remarquable et intéressante étu- 
tude. 


L'hon M. ThimisChapais di- 
recteur du Courrier du Canada et 
conseiller législatif, a reçu de 
l'université Laval le diplôme de 
docteur ès lettre. Nous joignons 
nos félicitations à nos confrères 
canadiens sur ‘cet honneur 


veut obtenir | qu ‘appelait sou beau talent d'é- 


crivain et d'orateur. 


Le R. P. Lacasse nous prie de 
publier la note suivante : 
Le Père Lacasse faisait dire à 


tacle à vaincre pour atteindre | M. Tardivel que les Canadiens 


son suprême triomphe. 
Nous nous refusons de croire 
que le gouvernement fédéral va 


du Manitoba étaint perdus à la 
cause nationuleet religieuse. M. 
Tardivel nie avoir écrit de pareil- 
les choses et le Père Lacasse 


donner son consentement et son | ace epte sa parole de grand cœur. 


appui à cette mesure, qui aurait 
tout le caractère d'une mesure de 
spoliation. 

En tout cas, les catholiques du 
Manitoba ne 
duper par les r 
M. Gireenway. 

Celui-ci prétend pouvoir aug- 
meuter par là jes C 
laires, et 


octrois sco- 
soulager les contribu- 


ables. Mais quels sont les con- 
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JOURNALISME 


Le “Nord” de Saint Jérome'a re- 


se laisseront point pris, 1l y a deux semaines, sa pu- 
raisous que donne | blication interrompue 


pendant 
quelques semaines. Nous sa- 
luons avec plaisir Ja  réap- 
Parition de cet excellent journal. 


Avec son re du 5 inai, 
le ‘ Courrier de Saint-Jean ” a at- 


tribuables qui seraient réellement | teint sa quatrième année d'exis- 


Ce sont les contribu- 


soulagés ? 
ables 


\ 


Car, c'est à 
ceux-C1 qu'iraient ces allocations 
ainsi gonflées 


protestants 


Les catholiques verraient se 


dissiper, aux bénélices d'institu- | Carrière, © 


tions ayant un caractère protes- 


tant où neutre, un fonds qui leur 


tence. Publié dans une forte- 
resse libérale, le ‘“ Courrier ” fait 
une lutte vigoureuse dont on 
peut déjà apercevoir l'efficacité. 
Le journal ‘’se propose plus que 
jamais de fournir une longue 
ce dont nous le féli- 
citons chaleureusement. 
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appartient proportionnellement à DANS LE MONDE POLITIQUE 


leur nombre 
auraient eu le 


Nos persécuteurs 
talent de s'empa- 


M. Watson, 


ministre des Tra- 


rer de notre propre bien et de | vaux Publics, vient de faire un 


sen servir pour nous combattre, 
uous atlamer, nous écraser, et 
nous huposer des institutions qui 
hous repugnent. 


Nos députés au local ont vu 


voyage rapide dans l'est. Le 
but de ce voyage n'est pas con- 
uu. 


* * 


Les conservateurs des Cantons 


la portée des appetits du gouver- | de l'Est P. Q., sont à organiser la 


nement Greenway. Leur oppo- 


sition nous marque le chemin. 
Soyons aussi clairvoyants qu'eux. 


a fifi > de + 


Sa Grandeur 
sera de retour de Regina, jeudi. | 


Mgr Langevin | parole. 


convention conservatrice, qui se 
tiendra à Sherbrooke, le 24 mai 
prochain. 

Sir Charles Tupper et l'hono- | 
rable M. Chapais adresseront la. 
11 y aura banquet et dis- 
cours. 


DANS LE MONDE RELIGIEUX 


| 


Le KR. M. Turcotte, curé de 
Naint-Adolphe, était à Saint-Boni- 
face à la fin de la semaine der- 
nière. 


Sa Grandeur Mgr O'Connor, le | 
nouvel archevêque Toronto, a 
été installée dans ses nouvelles | 
fonctions mercredi derniers. 


| aimable qui le caractérise, 


LE MANITOBA. 
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Vous ave, Lout sais, cheret venére Père 

Si nous fmrs heureux sous :e Père tuteur, 

Nos cœurs battent plus fort, quand revient 
{le Recteur. 

Le R. P. Recteur répondit à 


cette sympathique démonstration 
de bienvenue par un petit bijou 
de discours. Avec la distinction 
il re- 
mercia professeurs et élèves de 
l'expresssion de leurs bons senti- 


Les exercices du 
Marie, à la cathédrale, 


vis par un grand nombre de per-| 


sonnes. Une très bonne musi- 
que est fournie par les Révérendes 
Sœurs de la Charité. 


Dimanche dernie 


sonnes se rassemblaient dans Îles 
salons de l'archevèché pour sa- 
luer le rev. M. Messier, curé de 
la cathédrale sortant de charge. 
Une adresse lui fut présentée au 
nom de la paroisse, par Son Hon- 
neur le maire Bétournay. Cette 
adresse exprimait les sentiments 
de respect et d'affection qu'a tou- 
jours professés notre population 
à l'égard du R. M. Messier et le 
vif regret causé par son départ. 
Une bourse remplie d'or, fruit 
d'une souscription  empressée 
dans la ville, accompagnait l'a- 
dresse. 

En réponse, M. 
sier fit un discours tres ému 
Pendant quatre ans vicaire, puis 
curé pendant dix ans, iltémoigna 
combien, au courrs de ce laps de 
temps, il s'était attaché à ses pa 
roissiens ; aussi la démonstration 
qu'on lui faisait en ce moment le 
touchait-elle profondément. Le 
R. M. Messier fit l'éloge du Rk. 
M. Azarie Dugas, qui était curé 
ici avant lui et que Mgr l’Arche- 
vêque vient de rappeler de nou- 
veau. 

Tout en souhaitant la plus 
cordiale bienvenue au nouveau 
curé de la paroisse, nous regret- 
tons beaucoup le départ de M. 
l'abbé Messier, dont le dévoue- 
ment, la charité et le tact avaient 
depuis longtemps conquis l'es- 
time de tous. M.]l'abbé Mes- 
sier vient d'être nommé c ape- 
lain de l'Hopital de St-Bonitace. 


le curé Mes- 


—_D + D 0 D -—— -————— 


AU COLLEGE 


Dimanche soir, les élèves du 
coliège de Saint-Boniface ont 
fêté le retour du Révérend Père 
Paquin S J, recteur. On sait 
que le mauvais état de sa santé 
avait contraint le révérend Père 
de prendre un repos de quelques 
mois. 

Musique, chansons et déclama- 
tions remplirent le programme 
de la soirée ; le succès en fut 
parfait. La séance était d'un 
caractère intime, mais nous avons 
pu nous procurer 
français, que nous reproduisons 
avec plaisir. 


l'adresse en 


Au R'verend Père Recteur, 
LA ON iCHEE D OISEAUX 
nil fait 
Ld'argils, 
Que berçait à la brise une branche fragile 
Mais la brise bercruse 


[is étaient Lrois, tapis dans leur 


elltoutes ses chan 
[sons 
Ne pouvaient apaiser les frèles oisillons : 
Ils criaient et pleuraient! C'était à fendre 
[l'äme, 
Je soupconnai bientôt quelque oiseieur in 
[lime 
D'avoir à ces petits enlevé leur soutien. 
Où! comme il laut avoir un eæar bien peu 
[chretien 


Etait-ce des mé- 
[Sanges ? 
Hirondelles? pinsons ? ou rois ?—‘* Mes pe- 


Je m'approchai du nu, 


[uts anges, 
Qui que vous soy+/ tous, vous èles orphe 
{[iins 
L 


Je vous preniis sous ma garde et vous ferai 


sLfestins 

Jusqu'à ce qu'il y ait de la plume à vos 
[ailes 

Ne pleurez plus, chantez vos notes les plus 
{belles.” 


Peuts, dans leur duvet, alors se sont blot- 


[us, 

Comme si, consoles, 1is avaient Llout coim- 
Lpris. 

Je courus aussitôt leur chercher la 
[räâtee 


Sans mentir, je revins avec une jointfe. 
Que d'amour dans leurs yeux, et puis quel 
® [appetit 
lis montraient, en ouvrant le bec hors de 
[teur nid! 
Au foyer, le bonheur semblait reapparaitre. 
Tout charmés qu'ils étaient de ce nouveau 
[bien-être, 


Deux jours, bien doux pour moi, se pis- 
{Serent ainsi: 


J'offrais la pites, eux semblaient dire 


[Mere 
Mais la mère,un matin, que javais tant 
{cherchee, 
Acconrt, fendant les air<, vers sa tendre nm- 
[chere 
Ce n'était plus bonheur: ce fut joie eltrans 
[ports 


Dans le nul frissonnant et vibrant en 
[accords 

Celle que pour deux jours la fatigur a bri- | 
[sé 


Entin leur revenait, humide de rosre, 
Contente de trouver ses petils tout joyeux. 


{ La bonne Providence avait veiile <ur eux. 


| 
Discourir plus longtemps est-il bien neces 


[sa re ” 


mois del 
sont sui- | 


r, à l'issue des | 
Vêpres, un grand nombre de per- | 


ments à son égard et leur fit part 
de la satisfaction qu'il éprouvait 
lui-même à revenir reprendre ses 
travaux au collège de Saint-Boni- 
| face 

| Nous saluons avec plaisir Île 
retour du R. P. Paquin parmi 
nous et espérons au complet: ré- 
tablissement de sa santé. 


—. _ 


UN CONTREMAITRE 
DE SECTION 


[1 'asse sa vie exposé aux inteni- 
péries et à faire des travaux 
durs. 


Le Rhumatisme et la maladie des 
Rognons en résultent  fréquem- 
ment— Quelqu'un qui a beaucoup 
souffert parle pour le bénéfice des 
autres. 


Du Watchman , Lindsav. Ont : 
Wm. MckKendry, un citoyen 
de 52 ans, a été pendant 2% ans, 
uu résidant respecté de Fenelon 
Falls, Ont. Pendant vingt-deux 
ans, il a occupé la position de 
contremaitre de section, pour le 
G.T R., position qu'il occupe 
aujourd'hui, et à en juger par 
son apparence robuste, actuelle, 
il est encore bon pour de nom- 
breuses années à suivre.  Pen- 
dant son séjour à Fenelon Falls, 
M. McKendry a pris une part 
active à toutes les affaires con- 
cernant l'éducation, ayant été, 
en diverses occasions, membre 
du bureau des écoles. A  plu- 
sieurs reprises, il fut nommé 
conseiller, mais à cause de la po- 
sition qu’il occupait, au service 
d'une corporation étrangère, 1l 
sentait qu’il était de son devoir 
de résigner, bien que ce fut 
contre les désirs des représen- 
tants des contribuables.  Com- 
me le public le sait parfaitement, 
les devoirs qui incombent à un 
chef de section, sur un chemin 
de fer, l'expose à toutes les inclé- 
mences de la température, et 
pour occuper cette charge avec 
succès, 1l faut nn homme d’une 
santé robuste. M. McKendry 
n'avait jamais été malade 
jusqu'à il ya environ trois ans, 
alors que, pour nous servir de 
ses propres paroles : ‘Je fus en 
proie à une grave attaque de 
rhumatisme dans le genou droit, 
et les muscles de la jambe. Je 
ne pouvais ni dormir, ni reposer, 
ni jour, ninuit. Jene puis re- 
commencer à vous décrire ce que 
j'ai souffert. Je pris beaucoup de 
remèdes tant externes qu'inter- 
nes, ordonnés par les médecins 
et les amis, mais au lieu d s’a- 
meliorer, mon état ne faisait 
qu'empirer. Un jour, en lisant 
‘Revue Presbytérienne ”, je 
vis le récit d’une guérison au 
moyen des Pilules Roses du Dr. 
Williams, dans le cas d'un 
homme qui s'attendait à ne ja- 
mais revenir à la santé, et ceci 
m'encouragea à faire l'essai de 
ce remède. Les pilules n’agi- 
rent pastrès promptement, dans 
mon cas,et je ne remarquai au- 
cune amélioration marquée 
avant que Je commençasse à 
prendre la cinquième boite, 
mais après en avoir pris huit 
boites, j'étais complètement gué 
ri. Depuis cette date, ma santé 
en général a été excellente et j- 
naieu aucun symptôme de la 
vieille maladie. Je fais cette 
déclation volontairement, parec 
Je pense qu'il est du devoir des 
personnes guéries de faire con- 
naitre aux autres le moyen de 
recouvrer la santé et je suis con- 
vaincu que les Pilules Roses du 
Dr Williams feront tout ce que 
l'on prétend qu'elles feront si on 
les essaie. 
Ces pilules ne guérissent pas 
en purgeant le système comme le 
font les remèdes ordinaires, mais 
en enrichissant le sang et en for- 
tifiant les nerfs. Elles guérissent 
le rhumatisme, la sciatique, l’ata- 
xie locomotrice, la paralysie, les 
maladies de cœur, l'érésipèle et 
les faiblesses de toutes sortes. 
Les dames trouveront qu'elles 
sont un remède sans rival, pour 
toutes les maladies particulières 
| à leur sexe, rétablissant la santé 
et la vigueur et donnant l'éclat 
de 4la santé aux joues pâles et 
Jaunâtres. [Il n'ya aucun remède 

‘tout aussi bon.” Voyez à se 
que le nom au long Dr. Wil- 
liams Pink Pills for Pale People, 
se trouve sur chaque paquet que 
| vous achetez. Ni votre fournis- 
!seur ne les a pas, elles vous se- 
| ront envoyées franco par la poste 
à 50 cts la boite, ou six boîtes 
pour 82.50, en vous adressant à 
The Dr. Williams Medicine Co. 
Brockville, Ont , ou Schenectady, 
New York. 
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UNE PARTIE 


DUN ASSORTIMENT 


DE - 


NOUVEAUTES 


DE 


$200,000.00 


Venant de chez DOULL & GIBSON. 
AU 


Magasin Bleu 


. 434 RUE PRINCIPALE. 


Toujours le 
Meilleur Marché. 


Enseigne Bleue Winnipeg. 


Cet immense et élégant assortiment d'habillements tout faits a été mis en vente il y a 
quelques jours, à Montréal. 

La mort d'un des membres de la raison commerciale a été la cause de cette liqui- 
dation forcée. | 

Cette vente est la plus grosse du genre qu'il y ait eu en Canada. Cet énorme stock de 


$200,000 a été vendu dans l’espace de trois jours. Tout est parti pour ce qui a été offert. 
Notre acheteur était à la vente et a pris avantage de ce GRAND MARCHÉ, 


voulons 


votre tour. Nous pouvons et 


Maintenant nous disons au public: -* C'est 


vous faire partager nos profits.” 


Venez et constatez si Nous Voulons les Affaires 


Tweed, Colorés  Bruns, pour 


Vendns POUT...................... $ 3 50 


Habillements en 


Hommes, valant $+.50 


Habillements en Tweed, brun foncé. pour Iommes, 


valant $9.00 et vendus pour... 4 25 
Habillement: Fins, Tweed tout-laine, pour Hommes, 

vaiant $9 50 vendus jour 4 75 
Habillement: (nu Fweed, Fins Carroautés, pour Hom nes 

valant #19:50, SOARR DOUTE. ui 5 25 
Habillements en Tweed Noir Anglais, pour Hommes, 

valant $12 59, vendus pour... ................................. 6 76. 
Habillements en Tweed, doublés avec Natin Gris 

Avglais, pour Hommes, valant $1% 50, vendus pour... 7 25 
Habillements en Tweed, Belle Laine Fine, Carreautée, 

pour Hommes, valant $13.50, vendus pour... . 7 50 
Iabillements en Bean Tweed Ecossais Fin, avec 

aux Parements bien faits, pour Hlomines, valant 

$1K.50, vendus pour.................................... #10 25 


Habillements en 
valant $16.00 et $18 5 


Laine Grise de Prix, unie ou de couleur pour Hommes, 
VO RS DUR ne uen ere ie + 


Habillements faits de Tres Balle Laine et du Meilleur Tweed Rosamond, 


pour Hommes, valant $22 50, vendus pour.......................,........... #1 
Habillements pour Jeunes (Garçons, (trois morceaux), valant $4350 
OR DOM ee a des ee eee * 


Habillements pour Jeunes (rarcons (trois morceaux en carreauté gris) 
valant $4 75, vendus pour......... ue RE | 


Habillements pour Jeunes Garçons, {trois morceaux, en drap fin, foncé) 
valant $5.25, vendus pour...........................................,..... # 


Habillements en Tweed, Drap Fin, de couleur, (trois morceaux). pour Jeunes Garçons, 


valant $5.50, vendus pour... Me ic S: 50 
Habillements en Beau Tweed Ee ‘ossais, (trois morceaux) pour Jeunes Garçons, valant 

RO DO dd noie anis ire | 3 75 
Habillements en Tiweed Tout-Laine, rayés, couleurs v voyante, pour Je ‘unes “Gare ons 

valant $400, 84.50, 35.00 et $5.50, vendus DOUT ses. . 2 65 
Habillements de Matelots, pour Jeunes (Garçons, valant $1.00 et $1.50, vendus pour. ee 70 
Habillements ‘‘ Kilt ” pour Jeunes (rarçons, valant $2.50 et $3.00, vendus pour... 1 00 
Habillements de Matelots, Tres Jolis, pour Jeunes Garçons, valant $200 et $20. 

CES DO ee a a en cs, 1 50 
Habillements ‘Jersey ” Bleu Marin, pour Jeunes (Garçons, valant $:300, 8250 et 

$84.00, vendus pour... . : | h 1 50 
Habillements de Matelots en | velours ‘de lat me eilleure qualité, pour Jeunes Ga ircons, 

valant $6.00 et DO CORMS DO ne ie ee à ns de noie sncrarcn | 3 2! 
Habillements ‘* Eton ” et ‘ Fauntleroy ’ pour Jennes Garçons, valant $6 00 et $6.50 

DOHOUS DOUR es a ee dl ee 5 50 


CÜULOTTES POUR GARÇONNETS' CULOTTES 


en nnnamen Un tres grand 


POUR GARCONNETS : 


Assortiment 


PANTALONS POUR HOMMES' PANTALONS POUR HOMMES : fin wir 


ENIPEERRNIEIEA BILLES pour Hommes, avec où sans collerette tout. 


deurs, toutes couleurs, aux plus bas prix. 


AMIE. 


Ordres pur lu malle promptement erécutés, 


Souvenez-vous de la VENTE DE LA SAISON au 


MAGASIN BLEU … 
A. CHEVRIER. 


Enseigne 


434, Rue Principale. 


Bleue 


CHEZ NOUS ET AUTOUR DE NOUS 


L'on nous apprend que M1 
A EF Bleau nest plus a l'emploi 
de M. Ed. Giuilbault, de Naint- 
Bonitace 


-Un grand choix de gants de 
toutes sortes et a bon marche 


, M | 
au Bazar Avenue Tache, Naint- 


Bonitace 


Plusieurs constructions nou- 
velles seront elevées sur les ter- 
rains de l'Exposition, cette année. 
On annonce aussi d'autres amé- 
horations 


TI] va déja un grand nombre 
de demandes d'entrée à 
linat catholique de Winmpeg, 
pour la date où l'institution sera 
ouverte 

ON DEMANDE. à nos bu- 
reaux, un jeune homine sachant 
hre passablemenut le manuscrit et 
pouvant parler l'anglais et le 
français 

—M Damas 
fois de l'hotel 
désire annoncer 
est maintenant 
Chamberland. 


Brissou, autre- 

Saint-bBoniface 

à ses amis qu'il 

installé à l'hotel 
.)7 


—Les élévateurs de fort Wil- 
lam contenaient 3 500.000 mi- 
nots de blé, à la fin de la semai- 
ne dernière, et les élévateurs de 
Port Arthur, 212.000 minots. 


— Nous rappelons à nos lecteurs 
que les listes électorales seront 
closes le seizième jour de mai 
[899 Tous ceux dont les noms 
ne sont pas sur la liste peuvent 
les faire inscrire chez M. Eugène 

—Nous voyons sur le Free 
Press de ce inatin que Madame 
Allaire, cpouse de M. Alexis 
Allaire, de Naint-Alphonse, s'est 
sérieusement  brulée hier, en 
surveillant un feu de débris. 


—Czuby, l'un des deux Gali- 
ciens condamnés à mort, est 
examiné par des médecins et si 
ces derniers découvrent des in- 
dices réels de folie, on croit que 
la sentence sera commuée en un 
emprisonnement pour la vie. 


L: 15 du courunt, 1,000 Dou- 
khobors paraderont de nouveau 
dans les rues de Winnipeg, et 
quelques jours plus tard 2,000 
autres viendront les rejoindre. 
Un journal faisait plaisamment 
remarquer que le gouvernement 
devrait présenter aux nouveaux 
venus, en l'honneur de leur déli- 
vrauce de l'esclavage de Russie, 


l'orphe-| 


une médaille d'or frappée à l'effi-! 


gie de M. Kifton. Afin de imani- 


|fester davantage la joie que cause | 


leur arrivée à la province on 
| Pourrait aussi accorder droit de | 
‘cité aux Douks' 

—Deétaché d'une Jettre d'un! 
Canadien-français de Jowell. 
| Mass. : 

‘Canadiens, restez donc au 
|PAYS, conservez vos terres, se- 


:mez du blé, élevez des animaux 
Let faites l'industrie du beurre et 
du fromage plutot que de venir 
jici végéter misérablement dans 
iles centres manufacturiers des 
Etats-Unis.” 

--Les gawnants de moulins à 
coudre dans Île tirage ouvert 
par la ‘Royal Crown Noap Co”, 
| pour la semaine finissant le 6 
|mai, sont les suivants: Lizzie 
| Anderson, 302 Gwendoline Xt. 
| Winnipeg : T. Mutrie Macdonald 
| Manitol a: Mde Frank Terry, 
| Whitewood. N. W. T. Cetirage 
| prendra fin après le 29 me jour 
de ce mois; à cette époque le 
| dernier tirage aura lieu. Toutes 
|les personnes ayant des coupons 
ou des enveloppes doivent nous 
les adresser avant cette date. 
Paradis, à sa résidence, avenue 
Provencher, Naint-Boniface, de- 
puis neuf-heures à midi, le matin, 
let d'une heure à quatre, l’apres- 
| midi. Toute personne désirant 
ètre enregistrée pourra envoyer 
ou laisser à son bureau une de- 
mande assermentée par elle-même 
[Ou par quelqu'un agissant pour 
elle. On pourra obtenir des 
formes de demandes au bureau 
de M. Paradis. Aucune personne 
ne sera reçue après le seizième 
Jour de mai, 1S99. 


| 


Chronique de la Province 


SAINT ADOLPHE 


Le village de Naint-Adolphe 
est prospere, roais 1l lui manque 
jencore un élément de progres : 
une  fromagerie. Nous avons 
ici des vaches en abondance et 
nous sommes certains qu'un bon 
|et conscien cieux fabricant de fro- 
mage trouverait ic1 avantageuse 
|ment à exercer son mé tier. Ce se 
|rait à là fois un avantage et pour” 
lui et pour nous. 


Pour chapelets des RR. PP. 
Croisiers, Médailles et Petits Cha- 
pelets de St. Antoine, Timbres-poste obli- 


| 

| 

|teres. Ecrivez à Agence de l'Ecole Apos- 
| tolique de Bethléem, No. 153 rue 


| Shaw, 
| Montreal, P, Q 


14-40 


d'un quart d'heure, je voudrais 
l'étrenner demain.” 


ception, n’était pas de bonne hu- 
meur ; elle 


source. 
cents feuilles de tôle dégringo- 


laient 
dans l'escalier. 


LE PANTALON D: M. PETITJEAN 


Monsieur 


l'etitjean s'était 
acheté un 


pautalon tout fait. il 
l'avait essayé à la grosse, en le 
mettant devant lui, en homme 
qui voit du premier coup. Il 
était certain de son affaire: mais 
voila qu: rentré chez lui. en l'es- 
sayant pour de bon, le pantalon 
trainait à terre; il eut beau tirer 
sar les bretelles il y avait au 
moins six pouces de trop. 

Bien loin 
contretemps, M. Petitjean se dit 
a lui-mème : 

“ En faisant 


couper Je bas, 


Jaurai de belles pièces pour ra- 


commoder le fond lorsqu'il sera 
perce. | 

La-dessus il s'en va trouver 
Mine Petitjean et de son air le 
plus aimable : 

“Chère, je me suis acheté nn 
pantalon ; je l'ai pris un peu 
long, six pouces de trop, exprès 
pour avoir des pièces; tu es si 
adroite qu'en deux coups de 
ciseaux et quelques coups d'ai- 
guille, tu l’auras raccourci et our- 
lé à la bonne mesure, et ainsi je 
pourrai l'étrenner demain.” 

Mais Mde Petitjean en était au 
passage le plus poignant de son 
feuilleton : elle répondit d'une 
facon distraite : 

“Certainement, cher, je le 
ferai avec plaisir, mais pas aujour- 
d'hui, je suis un peu fatiguée : 
demain je m'y mettrai, et tu 
pourras l’étrenner après demain.” 

Nans témoigner de mécontente- 
ment, M. Petitjean lais<e madame 
Petitjean à ses héros et va trou- 
ver madame Groleau, sa balle- 
mère : 

* Chère belle-mère, j'ai acheté 
un pantalon, je l'ai pris exprès 
un peu long, vous savez, par éco- 
nomie, pour avoir des piéces: 
vous seriez bien aimable de me 
le raccourcir de six pouces, avec 
votre habileté ce sera l'affaire 


Mais madame Groleau, par ex- 


l'envoya promener. 
M. Petitjean n'avait qu'une res- 


À ce moment la maison réson- 
nait comme si quatre ou cinq 


les autres 
C'était mademoi- 


les unes apres 


de se désoler de ce | 


LE MANITOBA 


Appareils et fournitures pour 
des prix défiant toute concurrence. 


ED. GUILBAULT, "5. 


| 5 Ce pauvre Petitjean ! dit-elle’ | 
| comme jai été peu aimable ! je 
| vais lui faire une surprise ! ” 
| Et les ciseaux coupent six pou- 
sa place, à la hâte raccourci d'un [ 
pied et demi. 
quelle stupétaction ?.… et quelle 
| fureur ensuite! Dans ce costume ED G | | Î | B | | | [ 
. L 9 
[à son Angélique. Toutes trois 
pensent qu'ilest devenu fou, et, Avenue Provencher, Saint-Boniface, Man. 
aux larmes Chacune pense in- 
| térieurement à l’ourlet : un s’ex- 
. Peintures, Huiles, Vernis, Harnais, Es 
ene. 
Il en fut quitte pour a-heter Avantages particuliers aux constructeurs de bâtisses, 
afin que le premier püt servir 
pour des pièces. Mais celui-là, 


ces, et l'aiguille vole comme 
FR _ f . PER grue: f (ge } a _ 
SANS PRECEDENT 
OA IE RECEDEN 
M. Potitjean. à son réveil, s'a- 
de bain, il vient faire une scène | 
:épouvantable à Mme Petitjean, 
malgré leur frayeur, ne peuvent 
Ferronneries, Ferblanteries, Poeles, Cranit, 
|plique, M. Petitjean se calme 
un autre pantalon de la mème | Hromngeries e! IBBeurreries à 
il le prit juste à sa taille. 


l'éclair et le pantalon est renis à 
| | L hs | e # e 
percoit qu'on a touché à son pan- A M d 111 ri 
| talon, il le passe à la hâte. Mais U agaslin e ulnca e e 
| puis à Mme Grosleau, puis mème 
cependant pas s'empêcher de rire 
Blanc Emaille, Papier a Batisses, 
peu à peu et finit par rire lui- 
étoffe, toujours par économie, 
HENRY ANSTON. 


CR SCT qu à 


Maitresse Demandée. CIE DE LA BAIE D'HUDSON 


pour l'eco 


On demande une maïñtresse : 
cette maitresse 


de Jackfish ak, Sask, 
devant catholique. connaissant les 


deux langues et posseidant Certificats ou | | 
JULES GAGNÉ, 


diplômes d'enseigeniment de ième ou 3ème 
classe :* qui devront ètre reconnus comme 
tels et approuvées par le Bureau d'éducation 4 
du Nord-Ouest." La salaire <era sur le Imperméa EN 
Secrétaire Tiesorier | 
Jackfish Lake via Batuieford N. W.T. Pour | 
| 0 | 
DE RS à | 
| RE ARRET ommes | 
SAINNPEG MACHINE WORAS 
WINMIPEG MACHINE WORA\ | 
Ces imperméables sont del 


Tonique énergique 
Stimulant persistant 
Reconstituant nutritif 
Apéritif exquis. 


Employé avec succès dans tous les 
Hopitaux, Couvents, Collèges, Com- 
munautés religieuses pour combattre 
rapidement Îl'Anémie, la Faiblesse, la 
Pâleur, la Débilité. l'Insomnie, la Dys- 
pepsie et le manque d'Appétit. 

Pour les adolescents, les convales- 
cents, les vieillards, le Vin St-Michel est 
l'aliment rénovateur par excelleuce 


pied de BGOO pur année el l'écoie devra 
Nos RUE MAIN, 


ouvrir le ler juillet, Toutes communica- 
WINNIPEG. 


lions devront étre adrexsees comme <uit : 


213 er 215, 
EN VENTE PARTOUT. 
BOIVIN, WILSON & CIE, 338 rue Saint-Paul, 


MONTREAL, 
Seuls agents pour le Canada et es Etats-Unis. 


CUP DES LLPS 


la meilleure fabrique. 
Le ‘ Double  Breasted 
Chesterfield Shape,” 


poches, et collet de velours, 


Toutes sortes de reparations 4e Machines, 
Jobs je tous genres exécules, grande 
attetnion donnee aux machines des culti- 
vateurs el ouvrage fail promptement, 


Aux Plus Bas Prix 
Fabricants 


avec 


est un bon protecteur con- 


tre la pluie. Nousarons des 


imperméables en Parrametta 


selle Petitjean qui de ses jolis 
doigts roses cherchait à défoncer 
le piano, sous prétexte d'exécuter 
une romance sans paroles du pro- 


Barrieres et 
Clotures de Fer 


A la remorque 


k XX * 


Nous sommes dans un siecle d'impressionnisme 
—les intelligences dressées jugent exactement, au 
premier coup d'œil, du caractère d'une personne d’a- 
près les indications ext“rieures. 
fait-il que 
homme dans votre esprit avant qu'il dise un mot ? 


Votre première impression instinctive n'a pas 
nn | 


Comment se vous ‘jaugez un 


été bonne 

Ni vous jugez les autres d'apres l'apparence exte- 
rieure vous êtes certainement jugé de la mème ma- 
nière. 

Des bons vêtements—une apparence extérieure 
convenable peuvent done être le point de départ 
pour arriver Au succes 

Le manque de ces choses peut conduire à l'in- 


succes 


Mais votre porte-monnaie est peut-être mince— 
vour n'avez peut-être pas les moyens d'acheter Îles 
bonnes impressions aux prix des tailleurs de vete- 
ment sur commande. 

Ce n'est pas nécessaire. 

Il vous faut des vêtements ayant le bon goût, le 
lini et l'ajustement et la haute qualité de ceux faits 
par tailleurs commande, mais—vous pouvez 
obtenir toutes ces choses dans les ‘ Semi-ready ” à 
des prix qni vous permettront d'acheter quatre ha- 
billements par année qui n2 vous couteront pas plus 
” comMm- 


sur 


la vraie sorte d'habillements de 


que deux de 
mande.” 


Finis sur votre comman l —livrés deux heures 


apres. 

820, #1, #15, $12,$10 l'habillem nt o1 l: par- 
dessus. 

Nous vous remboursons votre argent si Vous 


nètes pas sat istuit. 


En Gnarde-HRobe 


342 RUE M\N | VIS-A-VIS LA RUE NOTRE-DAME 


EUGENE RICHARD, Gerant. 


fesseur Bemolski. 


joues là, chère petite!” dit Mon- 
sieur Petitjean ; ‘quelle délica- 


ces au bas de ce pantalon et en 


“4 


Comme c'est joli, ce que tu 


tesse dans ces petits doigts-la! 
. Ne voudrais-tu pas, mon 
Angélique, rendre service à tou 
petit père, en coupant six pou- 


faisant les ourlets ? ” 

—0Oh! comme c'est ennuyeux 
d'interrompre ma leçon, cher 
papa... Maman ne pourrait-elle 
pas vous faire cela !... elle aurait 
fait plus vite que moi et bien 
mieux... 

Le cher papa, qui sentait la 
mauvaise humeur le #agner, 
partit sans répondre pour ne pas 
dire des choses désagréables à 
son Angélique. 

Le souper ne fut pas gai, ce 
soir-là; M. Petitjean se cou- 
cha presqu'aussitôt après. La 
veillée s'en ressentit, le piano 
respectait le sommeil paternel. 
Au bout de quelque temps An- 
gelique se retira dans sa cham- 
bre se disant à elle-même : 

‘“ Ce pauvre petit pere ! 
pas été gentille envers 
faut que je répare cela.” 


je n'ai 
lui, il 


Elle prit le pantalon, coupa 
six pouces, refit les ourlets 
et le remit à sa place. Mme 


Petitjean vint ensuite, pensant : 

‘“ J'ai manqué d'attention en- 
vers ce cher homme, c'est bien 
vilain, il faut réparer cela ! ” 

Vite, elle prend le pantalon, 
coupe six pouces, refait les our- 
lets et le remet en place. Enfin, 
à son tour, Mme Grosleau, prise 
de remords. 


GRATIS Machines à coudre 


val. 65 chaque 
NEW WILLIAM'S DROP HEAD 


MACHINFS DONNEES CHAQUE 
SEMAINE POUR COUPONS ET 
ENVELOPPES DU ‘ ROYAL CROWN 
Deminde à 
pour chaque 


SOAP 
CRowW\ Soap. 

Aucun employé de nos maisoiss n'ééel au- 
torisé à jrendre part à ce tirage. 


voire eficier un 
ing barres de 


coupon 
‘ RovyaL 


Ma- 
beurre ei 
Aussi Moulins 


Bouilloires réparées et netloyr-es. 
chineries pour la fabrication du 
Ju f-omage, une spécialité. 
à ventet POMPES 

Satisfaction garantie et EBsrss 
est notre Motto. 


AVIS 


AVIS PUBLIC est par Îles 
donné qu'une demande seri faite au Parie- 
ment du Canada à sa prochaine session 
pour an acte donnant pouvoir à ia ‘ Lon- 
don & Canadian Loan & Agency Comyan: 
Limited)" à la ‘The Canada Lande & 
National lavestment Company (L'inited)," 
et à la “The Building & Loan Association,” 
respectivement, où à quelqu'une de ce 
compagnies el à telle auire compagnie ou 
à telles autres COMpPignies INCOrpOrres aux 
mèmes fins. qui pourraient s'enteniire à ce: 
elfet, de prendre et de faire tous les arran 
gements necessaires pour samalgamer en 
une seule compagnie ou corporation, el de 
pren‘ire des dispo<itions pour la vente e1 
l'achat de leurs actifs entre elles, de ma 
niere à pouvoir elfectuer celte amalgama- 
tion , el à ces tins, de procéder à la conso 
lidation des Actes d'incorpo-ation des dites 
trois compagnies ou ‘l’aucune deux d'entre 
elles, ou pourvoyant à donner à la nouvelle 
compagnie où à la compagnie consolidée, le 
pouvoir de fonctionner en vertu de la 
charte de l'une des trois dites compagnies 
-t conférant à la nouvelle compagnie ou à 
la compagnie consoliire, tous les pouvoirs 
necessaires à l'émission d'un 
fon‘ds-action et pour toutes autres tins n+- 
cessaires au parfait accomplissement de 
telle amalgamation de tell: manière qu'il 
pourra ètre convenu entr? Leile ou telles 
compagnies el pour transiger les affaires da 
la dite compagnie amalgamée en vertu des 
dites chartes, ou d'aucune d'entre elles, 
a:nsi amendée et pour donner le pouvoir 
aux dites trois compagnies, ou aucune 
d'elles, ou à la compagnie amalgamee, 
d'émettre des actions acquittées, eu en 
partie acquitteès eu égard aux montants 
payés sur le capital-action souseril des 
dites trois compagnies, ou d'aucune com- 
pagnie entrant dans lu combinaison comme 
susdit, et pour canceller fut capital-action 
et pour émettre un nouveau capitlal-action 
01, si nécessaire, pour incorporer une COomM- 
pignie avec les pouvoirs nécessaires poui 
transiger les affaires d'une compagnie de 
prèt t d'épargnes el tous pouvoirs inhérents 
à telie compagnie de prètet d'épargnes.: pour 
aïquerir l'actif et se charger des atluires 
des dites trois compagnies, ou d'aucune 
d'elles et «de toutes autres COMpPagnirs qui 
pourraient censenUT à teile transaction 

Date à Torontc, le 9 mars 1899. 


HOSKIN, OGDEN & HOSKRIN, 
23,rue Toronto, Toronto, 
Procureurs pour la ‘The Canada Landed 
and National Investment Company 
(Limite 1) 


ARNOLDI & JOHNSTON, 
103, rue Bay, Toronto, 
Procareurs pour la © The London & Cana- 
dian Loin & Ageuer Company 
Limited 
CASSELS & STANDISH, 
15, rue Toronto, Toronto. 


Procureurs pour la ‘The Buil ling & Loan 
Assccalion 15-53 9: 


Prix 


présentes 


Clark Bros € Hughes 


DIRECTEAURSDE FUNERAIILES 
ET EMBAUMEURS 
507. Rue Main. Tél. 1239 


Vis-à-vis l'Hôtel de Ville. 


WINNIPEG 
RE 


Ouvert jour et puit. 


OFFICIAL MR WAGHORN'S GUIDE, 5e 


| Imperméables (È 


nouveau | 87 835, $9.50, $12,15, 


Le Piano Morris. 


+ 


marin, carreauté et noir: 
aussi recouverts atec toile ad 
hoc. et en Tweeds tres forts. 


89.00 à $18.00. 


7. > 


Pour 
Dames 


” e 
É_ A. Hôiez vtr GoivennimMesr, Oriawa, 27 Juiier 1896 

Élégants et A la mode , La Comtesse dd ADberdren présente ses « omplime Ssaix manul.ciurers el se plait 
à ur a-curer que le Piano Moriis lui a donn: entiè + sat «faction 


légers et débarrassés de toute 


Avec 


VENDU PAR ii 


TÜRNER & CIF, 


Petits 
Pieds 


Jamais 


L Auparavant, où PUR [À A 


a vu pareille 


(RE STYLE 16) 
odeur de caoutchouc. 


relephone 


Coin des rues Portage et Garry 


collerette détachée WINNIPEG. 


84.50, $5.25,$6.25,à $21.50. 


1050 


Manteaux ‘ Empire Water- 
proof" avec manches eve- 


ques. 


à 822,50. 


EE DE LA VUE 


Ed SONT LES 
MAGASINS | . x . 
| us VENTES: LRU 
De la Cie de la Baie d Hudson, | DURS 
_DE— | DE ‘“ B. LAURANCE 

TE “ Ils Sont recommandes par des t-m@ie 
DR NE RES | Ç Nauss TES | anagrs sr Rien io line Cardi. 
nal Taschereau, les pursident, Ace-pré- 
| Ù , ions ex-pres Jent n. ex- press … 
NOUVELLE MAISON DE | de l'Association me de rar Ts 


Imaginez-vous que nous ve Aire lu College 
lons des chaussures avec bou-ti loyen de l'Univers Médicaie de La- 


: p val, les presidesr e' ex-président du 
tons, pour dames, valant $83.!cons:il M-dicai de lo NouvelisErosse, 
Les Sœurs de la Charité de PHôpatal G _ L 


0 >” D >» _ 
néral de Saint-Bomfice, avant été prires [$+, 59, 50 et 87. pour 
plusieurs fois et en divers temps de 


PENSION | 
| 

| “1c., FLAC. En vente seulement par 
P PARENTEAI 


preu- | 


St-Jean-Bapuste. 


e non tie eunes £ "ons O « : : 
dre en pension MUR ue J B. GHAVELINE, Letellier, 29 ia 
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la jeune file. mais elle n'en était pe à 
alfronts qu'elle lui inthigeait maintenant, Ÿet que ses yeux rougis attestassent gils 
4 {out propos, al ne revint <ur son projet F venait de pleurer, 
que quand Gvorges lui eut déciare, dans un | ddaigna d'y prendre garde, 
Lête-à-tête, qu'il l'avait forcee de subir,quil | Gorges, auquel ce detail 
hirail pas che, les 


\pettinn, CGardeila | Plus hapyré, etait furieux 


DV venait point fil 8 fut révolté en ecsavant d'entrainer 

Cette détermination <e rendit la comtes- | l'UTrheline digs son indignation, et s'il 
* que plus dure «1 hautaine dans ses pro- { 28 € li pas, c'est qu'il avait la 
cédés ave: la malheureuse enfant, non { AU’ elle lui réñ-terait et le biämeruit. 
qu'ell: lu: adressa des injures el des repro- Ainsi que le prévoyait Zoe, Antoinette 
ches nettement formulés, mais elle avait |''&@YA de faire mañquer la Soiree, mais la 


l'art cruel de saisir les moinures circons. | anÿ® ne ceda pas, du moins pour celte 


À tances pour ;u: marquer 1 rancune. fois. 
Le lundi vint enfin, et comme Gardella ‘“ Nous aurons un prétexte lout truuvé, 
1 S'élait habillée, suivant ça coutume, avec {lui ditesle, dans les grandes chaleurs qui 


une de ses robes les plus fraiches et les arrivent £'our rompre nos habitudes dès le 
plus élégantes, Madame de Noirmont en | s-maine prou'haine, 
HUaigrement la remarque, 
‘* Pourquoi choisis-tu toujours, lui dit. |quemment en inai, les premières chaleurs 
elle, des toilettes tapageuses lorsque nous | devenaient chaque jour? plus fortes et le 
allons chez les A pettini où les autre jeunes | prétexte pouvait paraitre plausible. 
files sont si simpies ? ” --Ces réuntons, Mmaugréa Mademoiselle 
Gardella interdite « Sinpressa de chan-|de Phébade, mécontente de l'ajournemeut, 
wer de costume et cette fois ele se vétit|ne servent qu'à faire les affaires des autres 
T [" robe montante de couleur sombre. | au dépens des miennes, Zoe par son | 
; 


“ Décidement, s'exclama la comtesse en |aplomb et Gardella par se: ans di sainte | 


4 ) 4 | entre des falbalus et de la bure, il ÿ a nn | mieux leurs sourires, {tandis que moi, avec | Onne luien sut pas gré, chacune des 
LLE ADOPTIVE eu ae 
| ! 


4 : É . * : , , - : . à : 

li | ma simplicité d'honnète tille, je n'obtiens | j: unes filles 8 eéloigna d'elle intentionnelle- qui se disait dans le salon, et ne voir au- | cante : 

Gardeiia na répliqua pas et rentrant | pas même un regard, | ment, l'isolant comme une intruse, 
| 


que cette infraction aux habitudes eut eur } de teinte mais semée dr petits bouquets | va plus parée qu'une chässe et comme 
Gardella n'avait j:mais éte | Gardella, 


ACUIeT le plus ou moins d'injustice des JT®LrOChail tant, eut disparu de ses lèvres ! costume de pensionnaire endimanchée, ce | Se Virent, elles 
le | fut nn véritable contraste, 
La comtesse le vii et | à son avantage, 

Par contre | 


lesquels se disputent à qui mieux | front dejà soucieux, devint tout à fait triste. 


8} Malgré la simplicité dont el: parlait elle 
Guides | 
» | par la mème pensée de séduction, Zoe arri- | ‘L toutes les sollic.tudes de l'amour. 
d'ordinaire 1 plus élégante, |l# même but, avaient été fidèles à 
i | n'avait à leur opposer que son frais petit | résolution de se rapprocher. Dès qu'elles | 


| Serie. 


n'avais pas non | <.mpêcher de faire observer Apetlini en | *laient en voie de réalisation et, malgré 
pour un jreu, | | 


apercevant l'orphelime, et en la montrant |l'tllitude peu encourageante de Georges, 


aux personnes présentes.  Mailemoiselle | lle ne perdit rien de ses *‘spérauces. 
Gardella dépouille de tous ses vains orne. | 
| 


‘C'est justement, conclut-elle, en enve- | 


| p us Jolie encore, [rain mépris, parce qu'il ne la respecte ni | 
| Cet appel à l'admfration de tous attira | ne l'aime qu'il l'affiche ainsi devant tous … | 
et lui valut |lls'en amuse. 
d'unanines louanges. 
netle et à plusieurs autres péronnelles qui | 
se trouvaient là, elles se mordirent les lF- !'vgient pas d'entrain dans le groupe des 
vres de dépit, non sans jeter un regari dé- | emoiselles à cause de la froideur des rap- | 


| ports entr: Zoé et Antoinette. 


| 
L'échange de rétlxions mordantesn'a- |‘ 


Ê sur ia jeune fill 


| la repoussant d'un g:s'" brusqu:: lorsqu'ei | Savent plaire aux jeunes gens qui viennent || hommage qui lui était ainsi rendu, et son tellement l'une à l'autre qu'elles se désin- 
| le reparut, je crois que tu le fais exprès, | ici, 


Par | cune des personnes qui S'v trouvaient. 
contre, (reorges, à peine maitre de sa fu- Ce détail, en 
Chercha une totictte telle que le voulait | fit ce lundi là une toilette comme elle n'en | reur, s'installa à ses côtés en lui prodiguant | sions d'Antoinette, acheva de la fâcher | 


L'étotfe de celle [avait pas faite detout l'hiver. 0Sten-iblement tous les égards du respect | contre la comtesse, aussi se montra-t-elle une, que l'impatience et l’effroi lui 


| S cherchèrent deux places |‘lella, ne terda pas à attirer l'attention de | première goutte de ce poison subtil qui fant 
tu reste, tout | lune pres de l’autre et engagèrent une cau- | la comtesse, ce qui valutà la jeune fille, | s'appelle la jalousie. 
À l'excessive amabilite de la com- | de sa part, deux ou trois regards irrités | lèvre contractée et le 
Voilà le vrivilège de la beauté ne put | tesse, Z9e radieuse, devina que ses projets | auquels (:ardella ne se méprit point. 


cerutude | ments et rédute à elle-mèime, n'est que | loppant Garidella d'un regard de souve- | tres.” 


—Ma conscience est d'accord avec | Apellini comme en ell-m'me. 


téressaient de tout ce qui les entourait |elle. ’’ ‘ M'autorisez-vous à vous adresser une 


Elles semblaient ne rien entendre de ce | Il allait riposter, elle l'arrèta el mena- | interrogation qui dela part de tout autre 


Serait indiscrete * 
Gardella attacha sur lui, ave 


“ Georges, va-t-en, ou j'épouserai l'autre perplexité, 


! { 
les apprehen- | sans ta permission, *’ ses grands yeux d'orient qui rendait fou 


Cette menace, irréfléchie, presque enfan- 


confirmant 
tous les hommes 


arra- ‘‘Aimez-vous (ieorges”’ reprit-il sans at- 
| | si maussade que Madame de Noirmont et | chaient et qui entrail dans le rôle que la | tendre l'autorisation qu'il réciamait 
| La comtesse et la baronne, attirées par | la baronne ne purent se défendre d'en fai- | comtesse lui avait imposé, frappa Georges] Elle rougit jusdiu'au front, 
| leur | re mutuellement la remarque. | au céPur, mais en même temps qu'elle le “C'est bien, dit j'ai compris Vous 


L'assiduité de Georges, auprès de Gar- | rendait docile, elle lui à ersa dans l'âme la l'aimez N'en soy pas 


onfuse, mon e1 
l'amour dans les conditions du vôtre, 
# sentiment 


Il quitta Gardella, la | est irréprochable  GarJez à 


visage pâle, en pro- | toute sa lovanteet n'es-ive, pas d: “touf- 

férant entre ses dents des paroles de ven- | fer. Georges vous ain , Voila Ce quil 

‘“ Retre-toi, Gorges, murmura-t-'Île, | geance contre ca rival mystérieux et ab- faut que vous sachie/, ne faites 1e conces 

la mère ne me quilte pa: des eux. horé. Sion à l'orgueil de personne Vous tes 
—Je n° me cache pas, répliqua-t-il, de Abandonnée par Georges, Gardella | Une honnête fille Votre amour honore- 
te préférer hautement à toutes les au- relomba dans son isolement jusqu'au mo-/|r"ait un ange et réhabiliterait un demon 
| : |ment où Apettini, s’apercavant qu'elle | A'ez doac bien la conviction de votre va 
Elle repoussa la complicité de ce def. l'était s-ule, s'approcha d'elle. |leur et ne cedez risn. Si la Anais 


Ce fut luut |tout, Tu n'as ni énergie ni volonté, et | muait un glaive dans une plaie, il changea A UNE 
[au plus Si, par quelques sourires ironiques, | ma mère en protite. 


‘* Je ne te sais pas gré de cette bravade, | « El bien. ditl, a jolie mignonne n'est  $ance vous oblige à des égaris envers 


s . | : | 
et ä un prix pareil, je n'en- | et si tu avais vraiment de l'aflection pour | donc pas au milieu de ses compagnes aujour- | Préjugés de la comtesse, la juste plainte 
Quant à Zoé, Antoi- | Vie pas les faveurs qu'il lui prodigue. "” | Moi, tu ne m'exposerais pas aux reproches | {hui ? ’ 
qu'elle m'attirera, ” | Eile 


la cause de l'homme qui vous aine et dont 
| le bonheur est entre vos mains 
ll n'en put dire 


sourit douloureusement avec un 

| bochement de tête négauf. N 
! , No: 2 de endre 
Soit qu'il comprit que sa question re- Pr NOR ! 


Il insinua davantage, Malau… de 


on C'est ta so mission qui est cause de conge de i 


' 
le sujet de l'entretien et, devenant tout la baronne et de ja li Ma phante Zn 


de Zoë, n'etait plus un secret que pour la |, Lluv - | Ü Om : In ! ; 
l | sa [la Moltave reçut la preuve quon était | Elle secoua la tête, Coup grave, il s'empara avec une tendresse Gardella les rejoignit Gers n at 
comtesse, PRET a À | _ | | , C : sse | 
avec ells# contre Gardelli, mais que iui | “Ce nest pas l'énergie ni la volonté qui paterneile de la main de l'orpheline et La | "7 5 las 
Bien que cette dernière eut un protesla- |importait à pre-ent que la Connaissance | me manau nt, mais le droit de ntrer es y : 7 (4 Suivre) 
| ] M ntrer | pressa significativement dans les siennes 
on sur les lèvres peur atténuer le malen- | était suffisamment enga e sa mère | | s : ‘ J n | 
Pr | ! | | g*e entre sa ne |‘Tue J'en ai. Ma Situation est telle que la ‘‘ Avez-vous confiauce en moi, mon en- | Te ——— 
contreux compliment, elle craignit du se | et la mire de (Greorges pour la continuation | résignation est la seule aititude qui me con- fant, lui demanida-t-il à mi-voix. ”’ 
: , : | , L "+ À. »” ? P 
| laisser emporter pgr la colere et, de peur | desormais de | urs relations en de hors des | vienne. Garde!la tres ailli' A DOPTE/-LE. 
de se montrer publiquement rajuste, elle | Afpettini. Il pro'esta vive nent : “ Oui, ‘ répondit-eile Adoptez le celèbre Specilique contr 
garda un silence contraint, A'uilleur- La sympathie réciproque ies deux da- ‘l'nyaicique ma mère Pour r'ten- Ce n'était pas là une parole banale ant v A x AT HE Y ae 
Gardeila ne ‘ üs rec s e de | ne faisait p us ‘ Mai ec | : | * a Coqueltichs 3 EL 12. lous 
14 ne jarut pas reconnaissante de | mes aisail p us ‘‘e doute. El s &t.ient | dre ctla, Elle avait, par icstinct, confiance dans les médeciens en recowuuman jeut | emploi 
i | 


